
[Histoire] - EvÃ¨nements historiques du mois de septembre au Burundi

@rib News,Â 30/09/2025Les Ã©vÃ¨nements historiques majeurs de septembre au Burundi incluentÂ le passage de
l'expÃ©dition d'Oscar Baumann en 1892Â ; la victoire de l'UPRONA et son chef le prince Louis Rwagasore aux Ã©lections
lÃ©gislatives du 18 septembre 1961Â ; la nomination de Sylvestre Ntibantunganya Ã  la prÃ©sidence le 30 septembre 1994
durant la guerre civileÂ ; la naissance du CNDD le 24 septembre 1994Â ; ainsi que le lancement en 1998 de nouveaux
pourparlers de paix sous l'Ã©gide de Julius Nyerere.
  Septembre-octobre 1892Â : Passage de l'expÃ©dition d'Oscar BaumannÂ   L'explorateur allemand Oscar Baumann est
connu pour son exploration de l'intÃ©rieur de l'Afrique orientale allemande (Tanzanie, Rwanda et Burundi), et ses cartes
de la rÃ©gion. En 1888, il accompagne le gÃ©ologue Hans Meyer dans une tentative d'escalade du Kilimandjaro. Ils sont
toutefois capturÃ©s et dÃ©tenus en route, par des rebelles arabes menÃ©s par Abushiri ibn Salim al-Harthi lors de la rÃ©volte
d'Abushiri. Une ranÃ§on de 10Â 000 roupies est payÃ©e pour leur libÃ©ration.  Oscar Baumann, en 1892, fait un dÃ©tour Ã 
travers le Burundi pour se rendre de la rÃ©gion du lac Victoria Ã  Tabora, en passant par le fleuve Ruvubu et en atteignant
les rives du lac Tanganyika. Son parcours le mÃ¨ne sur la Ruvubu, qui alimente l'Akagera, un affluent du lac Victoria,
avant qu'il ne rejoigne la rÃ©gion du lac Tanganyika, prÃ¨s de Tabora.  Cette pÃ©riode est une Ã©tape importante dans la
colonisation progressive du pays, qui sera par la suite sous le mandat belge aprÃ¨s la PremiÃ¨re Guerre mondiale.Â  
1961Â : L'UPRONA remporte les Ã©lectionsÂ   Sous mandat, puis sous tutelle belge depuis les annÃ©es 20, le Ruanda-
Urundi, devenu une RÃ©publique en 1961, est scindÃ© en deux en juillet 1962. Un des deux Ã‰tats nÃ©s de cette scission est
leÂ Burundi, dont la capitale est Bujumbura (ex-Usumbura).  Alors que la marche vers l'indÃ©pendance du Ruanda est
ponctuÃ©e de tensions ethniques entre Tutsi et Hutu et d'affrontements violents, leÂ BurundiÂ progresse dans un climat de
stabilitÃ© relative.Â   Le 18 septembre 1961, le parti Union pour le progrÃ¨s national (UPRONA), dirigÃ© par le Prince Louis
Rwagasore, obtient une victoire Ã©crasante aux Ã©lections lÃ©gislatives, une Ã©tape cruciale vers l'indÃ©pendance du pays. 
Cet Ã©vÃ©nement politique majeur est une Ã©tape clÃ© dans la prÃ©paration de l'indÃ©pendance du Burundi, obtenue en 1962,
mais la mort du prince Rwagasore un mois plus tard crÃ©e une instabilitÃ© politique qui aura des consÃ©quences durables.Â  
1994Â : Accession de Sylvestre Ntibantunganya Ã  la prÃ©sidence de la RÃ©publique  AprÃ¨s la tentative, le 21 octobre 1993,
dâ€™un coup d'Ã‰tat qui a Ã©chouÃ©, avec des consÃ©quences majeures pour le pays, Sylvestre Ntibantunganya prÃ©side
l'AssemblÃ©e nationale pendant le court rÃ¨gne du nouveau chef de l'Etat, Cyprien Ntaryamira. AprÃ¨s la mort de ce
dernier dans l'attentat du 6 avril 1994 qui dÃ©truit l'avion qui le ramenait d'Arusha, en compagnie du prÃ©sident rwandais,
JuvÃ©nal Habyarimana, un gouvernement de transition est mis en place et Sylvestre Ntibantunganya devient prÃ©sident du
Burundi par intÃ©rim du 8 avril 1994 jusqu'au 30 septembre 1994, oÃ¹ il est nommÃ© Ã  la prÃ©sidence de la RÃ©publique du
Burundi, tandis que la guerre civile et les massacres ethniques entre Hutus et Tutsis continuent.  A cette Ã©poque, il
bÃ©nÃ©ficie encore d'une grande popularitÃ© parmi les partisans du Frodebu, qui occupe 80% des siÃ¨ges du Parlement,
mais un nouveau partage nÃ©gociÃ© du pouvoir dÃ©bouche sur la paralysie des institutions, les rivalitÃ©s politico-ethniques
minant l'autoritÃ© du gouvernement dit Â«Â de coalitionÂ Â».  La nÃ©cessitÃ© de conserver de bonnes relations avec l'armÃ©e,
proche de l'opposition tutsie, afin de maintenir le Frodebu au pouvoir, conduit Sylvestre Ntibantunganya Ã  accepter des
compromis qui lui coÃ»tent peu Ã  peu sa popularitÃ© au profit de LÃ©onard Nyangoma, ancien ministre de l'intÃ©rieur et
fondateur, le 24 septembre 1994, d'un mouvement de guÃ©rilla qui prit les armes contre lâ€™armÃ©e mono-ethnique tutsie qui
avait assassinÃ© le premier prÃ©sident dÃ©mocratiquement Ã©lu, Melchior Ndadaye.  La prÃ©sidence de Sylvestre
Ntibantunganya se dÃ©roule dans le contexte difficile de la guerre civile, marquÃ©e marquÃ©e par la poursuite des
massacres ethniques, l'exil des Hutus, et des attaques des guÃ©rillas hutu contre des camps de rÃ©fugiÃ©s Tutsis, tandis
que les Forces armÃ©es burundaises (FAB) s'en prennent aux civils Hutus.  Dans cette pÃ©riode d'intensification des
conflits entre les forces tutsies et hutu, Sylvestre Ntibantunganya est dÃ©mis de ses fonctions par Pierre Buyoya lors du
coup d'Ã‰tat militaire le 25 juillet 1996, reprenant ainsi la prÃ©sidence du pays perdue dans les urnes en juin 1993 et
parachevant le coup d'Ã‰tat militaire ratÃ© le 21 octobre 1993.  1994Â : Naissance du CNDD le 24 septembre 1994  En 1992,
le Burundi accÃ¨de Ã  nouveau au pluralisme dÃ©mocratique et l'annÃ©e suivante, le 1er juin 1993 l'ancien parti unique
UPRONA est battu par le FRODEBU. Le 21 octobre 1993, trois mois aprÃ¨s la prise du pouvoir par le FRODEBU,
l'armÃ©e renversa les institutions dÃ©mocratiques en assassinant le PrÃ©sident de la RÃ©publique dÃ©mocratiquement Ã©lu et
d'autres hautes personnalitÃ©s comme le PrÃ©sident et le vice-prÃ©sident de l'AssemblÃ©e Nationale.  Et c'est pour combattre
ce crime et restaurer la dÃ©mocratie, le dÃ©putÃ© LÃ©onard Nyangoma, jusquâ€™alors Ministre rescapÃ© de lâ€™Ã©phÃ©mÃ¨re
gouvernement dÃ©capitÃ© dans les limbes par le coup de force du 21 octobre 1993, fonde en exil, le 24 septembre 1994, le
Conseil National pour la DÃ©fense de la DÃ©mocratie (CNDD). Le CNDD va se doter d'une branche armÃ©e, les Forces pour
la DÃ©fense de la DÃ©mocratie-FDD pour organiser la rÃ©sistance populaire.  A sa naissance, le CNDD Ã©tait donc un
rassemblement de plusieurs partis et mouvements, tous indignÃ©s par le renversement des institutions dÃ©mocratiques
intervenu le 21 octobre 1993.  Avec les Ã©preuves de la lutte, des divergences vont se faire jour au sein du CNDD. Une
mutinerie intervenue en 1998 a donnÃ© naissance au CNDD-FDD, actuel parti au pouvoir.  Le CNDD de Nyangoma signa
le cessez-le-feu avec le pouvoir en place en 1998 aprÃ¨s les nÃ©gociations de Rome et avant celles d'Arusha. Il signa, le
28 aoÃ»t 2000, les accords d'Arusha pour la paix et la rÃ©conciliation. Un gouvernement de transition fut mis en place en
2002. Le CNDD organisa son AssemblÃ©e Constituante le 8 mars 2003 et fut agrÃ©Ã© comme parti politique le 13 janvier
2005.  Septembre 1998 : Lancement de nouveaux pourparlers de paix  Lancement de nouveaux pourparlers de paix
sous l'Ã©gide de Julius Nyerere, ouvrant la voie Ã  une rÃ©solution du conflit. Pourparlers qui seront relancÃ© et redynamisÃ© Ã 
partir de 1999 par Nelson Mandela, aprÃ¨s le dÃ©cÃ¨s de Julius Nyerere.  Ces pourparlers visaient Ã  rÃ©soudre la crise qui
avait dÃ©butÃ© avec l'assassinat du prÃ©sident Ã©luÂ Melchior NdadayeÂ en 1993 et qui avait plongÃ© le pays dans des annÃ©es
de guerre civile et d'instabilitÃ©.  L'Accord d'Arusha issu de ces pourparlers a intÃ©grÃ© des dispositions importantes, telles
que la promotion de la diversitÃ© ethnique au sein des forces de dÃ©fense et de sÃ©curitÃ©, ainsi que des garanties de
reprÃ©sentation Ã©quitable des groupes ethniques dans les postes locaux et au sein des institutions de l'Ã‰tat.  
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